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ZOOM SUR
FÊTE SUR LA PLACE  
CLARA-ZETKIN
Entre la voie ferrée et les Ateliers du vent, 
le quartier Arsenal-Redon fait bloc sur le pavé 
de la place Clara-Zetkin. Un endroit discret 
mais très vivant où se retrouvent artistes, 
artisans et habitants. P. 8-9

MOULIN DU COMTE
Un beach park 
pour les sports 
de sable
P. 4

BLOSNE
Une nouvelle cité 
artisanale en 2026
P. 6

VIE DE QUARTIER
Une « micro-forêt »
à l’école  
Saint-Armel
P. 14

DÉCOUVRIR

LE JARDIN CHINOIS 
DU PARC DE MAUREPAS
Une cascade, un bassin avec carpes et lotus, 
une pagode… Nous sommes bien à Rennes, 
dans le jardin chinois du parc de Maurepas. 
Après plusieurs années d'aménagement, 
cet endroit étonnant va être inauguré. P. 12-13
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ÇA SE 
PASSE À 
RENNES

CLEUNAY

Apprendre 
à faire du vélo
Roazhon Mobility organise 
des séances d’apprentissage 
du vélo pour les habitants 
de Cleunay afin de se sentir plus 
à l’aise dans la circulation en ville.
Sur le terrain de basket derrière 
le Bâtiment à modeler 
(ex-Antipode), le vendredi 
de 13h30 à 15h30, jusqu’au 
5 juillet (hors vacances scolaires). 

  �Contact :  
Stéphan Gilbert, 07 67 11 87 32 
ou Vincent Marchand,  
06 79 91 22 78.

CONFÉRENCE

Le sport à 
la Belle Époque
« Popularisation et popularité 
du sport à la Belle Époque 
et dans l’entre-deux-guerres » 
est la conférence proposée 
par les Archives municipales, 
jeudi 30 mai à 18h (gratuit, 
sans inscription). On y racontera 
comment « le sport, dont 
la matrice est élitiste, n’est pas 
venu naturellement aux masses » 
et comment « sont nées de 
nouvelles pratiques, de nouvelles 
sociabilités : clubs de sport, 
cafés, amicales de supporters… » 
Une histoire que les fonds 
des premières agences de 
photoreportage permettent 
d’illustrer.

 �Archives de Rennes,  
18, avenue Jules-Ferry,  
02 23 62 12 60.

INTERNATIONAL

Déplacement 
à Rochester 
et au Québec
En avril, une délégation rennaise 
menée par la maire-présidente 
Nathalie Appéré s’est rendue 
à Rochester (États-Unis), 
ville jumelle de Rennes, 
puis au Québec (Canada).
Associant des acteurs 
institutionnels, économiques, 
culturels et universitaires 
(CCI d’Ille-et-Vilaine, le Poool, 
Inria, Keolis, ID4Mobility…), 
ce déplacement visait à renforcer 
les partenariats existants 
et à développer de nouvelles 
coopérations.

ÉDUCATION

LES CHAUVES-SOURIS  
FONT LE MUR 
DE L’ÉCOLE CLÔTEAUX
L’éducation à la nature est un des axes 
du Projet éducatif local de la Ville de Rennes. 
C’est dans ce cadre qu’une animation autour 
de la chauve-souris a été organisée à l’école 
Clôteaux. L’occasion de mixer sensibilisation 
à la biodiversité et ateliers artistiques. 
Sous la houlette de Benoît Sicat, plasticien, 
les enfants ont en effet réalisé une grande 
fresque : elle sera inaugurée vendredi 24 mai. 
Les habitants du quartier sont les bienvenus !

© Arnaud Loubry
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Ils sont chaque année des milliers – scolaires, sala-
riés ou sportifs aguerris – à participer au Mois du 
sable, qui vivra bientôt sa 19e édition en juin. Autant 
dire que l’aménagement d’un beach park perma-
nent était attendu de pied ferme par de nombreux 
amateurs rennais.
Outre la popularité croissante des sports de sable, 
les avantages d’un tel équipement sont nombreux : 
« Cela permet d’abord de supprimer les nuisances 
écologiques et de réduire les frais financiers induits 
par l’achat et le transport du sable à l’occasion d’un 
événement, pose François Denis de la direction des 
Sports de la Ville de Rennes. Pour le Mois du sable, 
ce sont plus de 2 000 tonnes à transporter, soient 
80 semi-remorques. »

« Le Mois du sable a créé des habitudes chez les 
Rennais, ajoute l’élu aux Sports, Frédéric Bourcier. 
Le sable sent les vacances, il véhicule une image posi-
tive, et de plus en plus de personnes cherchent à pra-
tiquer en mode loisir, loin de l’esprit de compétition. 
Enfin, ceux qui restent à Rennes pendant l’été pour-
ront profiter de ce lieu convivial aménagé et ombragé. »

Loisirs et compétitions de haut niveau
Pour Franck Roussel, le responsable du CPB 
Handball, « les sports de sable, par leurs aspects 
ludiques, sont un support idéal pour organiser des 
manifestations scolaires, type olympiades ».
D’une surface de 2 640 m2 (33 mètres sur 80 mètres), 
le beach park permettra selon les besoins d’ac-

Lancée par le Cercle Paul-Bert (CPB) en 2021, l’idée d’un beach 
park (terrain de sport en sable) a fait son chemin.  
Il va bientôt ouvrir, au complexe sportif Charles-Géniaux, 
à l’occasion du Mois du sable.

NOUVEAU

UN BEACH PARK POUR 
LES SPORTS DE SABLE

 �Les sports de sable vont avoir leur terrain permanent. Il ouvrira en juin.

L E  M O I S  D U  S A B L E
Du 5 au 23 juin, les amateurs de sandball, 
de beach-volley et de beach soccer 
vont se relayer sur le beach park 
du complexe sportif Charles-Géniaux, 
pour la 19e édition du Mois du sable, 
organisée par le Cercle Paul-Bert.
À l’image de la guinguette installée 
pour l’occasion, la convivialité 
est toujours au rendez-vous 
de cet événement très attendu.

  02 99 27 74 07 
communication@cerclepaulbert.asso.fr

cueillir plusieurs matchs de beach soccer, de 
beach-volley ou de sandball. Situé au sein du com-
plexe sportif Charles-Géniaux, proche du Roazhon 
Park, l’équipement d’un coût de 350 000 € béné-
ficiera en outre d’installations : gradins, locaux de 
stockage, etc.
« Il n’existe pas beaucoup de structures sablées, 
continue François Denis. Ici, le choix d’une matière 
première de première qualité permettra d’accueillir 
des compétitions de haut niveau. »
« Il s’agit d’un véritable équipement sportif de quar-
tier, insiste Franck Roussel. Outre son utilisation 
par les centres de loisirs et les associations sportives, 
nous aimerions que le sandball devienne une dis-
cipline sportive permanente du CPB Handball, avec 
en ligne de mire l’idée de créer un tournoi interna-
tional de beach handball. »
Dans un premier temps, le beach park ouvrira à 
l’occasion du Mois du sable sans les aménage-
ments. Si aucun grain ne vient enrayer la machine, 
ces derniers devraient être achevés courant 2025.

Jean-Baptiste Gandon

© Arnaud Loubry
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FESTIVAL

Agriculture 
urbaine
Le festival des 48h de 
l’agriculture urbaine, c’est 
une multitude d’événements 
organisés dans de nombreuses 
villes en France, en Belgique, 
en Suisse et au Luxembourg. 
Il a lieu à Rennes du 24 au 26 mai. 

  �Découvrez la programmation 
les48h.com/villes/rennes

SAINT-MARTIN

Fête du jeu 
aux Prairies
Un coffre à jouets grandeur 
nature : c’est ce que propose 
la Fête du jeu, samedi 25 mai, 
aux Prairies Saint-Martin.  
Toute la journée, à partir 
de 10h30, retrouvez : un espace 
petite enfance, des jeux 
de société, des jeux vidéo, 
des tournois, des jeux géants, 
des jeux de rôle, de figurines, 
de construction, un escape 
game… 

  �L’événement est gratuit.  
Espace restauration sur place.

HANDICAP

Portes ouvertes 
à Ladapt
Pour la première fois depuis 
sept ans, l’association pour 
l’insertion sociale et 
professionnelle des personnes 
handicapées (Ladapt) ouvre 
les portes de son siège régional 
au grand public, le 30 mai 
prochain. Situé à Rennes, 
dans un immeuble de six étages 
aux Gayeulles, il regroupe 
une centaine de professionnels 
de l’insertion et de la santé.

  �Jeudi 30 mai, 13h30-17h,  
31, rue Guy-Ropartz.

SUR-MESURE

Faites expertiser 
votre jardin
Une personne experte 
du paysage dans votre jardin, 
ça vous dit ? Contactez le service 
déchets de Rennes Métropole 
pour bénéficier d’une session 
sur-mesure afin d’optimiser 
l’entretien de votre jardin 
et de vous faciliter la vie.

  �0 223 622 622,  
dechets@rennesmetropole.fr

DÉCHÈTERIE

Où est la Tri Troc 
mobile ?
La déchèterie mobile se déplace 
dans les quartiers.  
En mai, on peut la trouver :
→ �6 - 11 : allée de Brno  

et rue André-Trasbot ;
→ �13 - 18 : square de Champagne 

et bd Albert-Ier ;
→ �21 - 25 : place Aubrac  

et avenue d’Italie ;
→ �27 - 1er juin : rue Renée-Prévert 

et rue de Lorraine.

 �Plus d’infos sur  
metropole.rennes.fr,  
0 223 622 622

ASSOCIATION

CO QUARTIER, 
LE GRAND 
JEU DU VIVRE 
ENSEMBLE
Discriminations, violences, 
harcèlement… Pas de tabou 
quand on joue à Co Quartier 
(Co pour course d’orientation) : 
un jeu de société collaboratif et 
100 % rennais. Il a été développé 
par Le Relais, service de prévention 
spécialisée du quartier de 
Bréquigny et Liberté couleurs, 
association d’éducation à la santé. 
Sur le terrain au quotidien, 
les éducateurs expliquent 
qu’ils « ont ressenti le besoin de 
créer un outil pédagogique et 
ludique pour aborder la question 
des violences avec les jeunes ».
Ce jeu de plateau, créé en cinq 
exemplaires, répertorie les lieux 
fréquentés par les jeunes :  
centre-ville, hall d’immeuble, 

collège, supermarché, gymnase, 
transports en commun… 
Par binômes, les joueurs lisent 
des questions, y répondent, mais 
surtout échangent et confrontent 
leurs avis et expériences… sous l’œil 
bienveillant des professionnels. 
Avec Co Quartier, pas de jugement, 
pas de mauvaise réponse et… 
pas de vainqueur à la fin, mais 
un supplément de citoyenneté 
et de tolérance.

Dominique Vasseur

  �Plus d’infos :  
Marie Pincet 
06 17 47 30 14

 �Un groupe d’éducateurs a imaginé 
Co Quartier, un jeu de société 
permettant d’aborder le vivre  
ensemble avec les collégiens.

© D. Vasseur
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Vide depuis plusieurs mois, 
le centre commercial Torigné, 
au Blosne, est en cours 
de démolition. Il va être 
remplacé en 2026 par une 
nouvelle cité artisanale 
destinée à des petites 
entreprises locales 
du bâtiment. Ce secteur 
représente aujourd’hui 
25 % de l’activité du quartier.
Propriété de Rennes 
Métropole, la cité artisanale 
se composera de dix 
locaux de 100 à 200 m2. 
Leur commercialisation 
démarrera à l’été 2025, pour 
une ouverture début 2026.

ÉCONOMIE

EN 2026 : UNE NOUVELLE CITÉ 
ARTISANALE AU BLOSNE

À Rennes, le mois de mai est 
synonyme de mobilisation autour 
de l’Europe, avec toute une série 
d’animations, rencontres, 
concerts… Un week-end entier sera 
par exemple dédié aux musiques 
traditionnelles irlandaise, 
écossaise et bretonne au Cercle 
celtique de Rennes. On pourra 
également écouter des chants 
yiddish, du piano romantique 
polonais ou encore venir chanter 
l’hymne européen dans sa langue 
préférée à la Maison internationale 
de Rennes.
Des Balkans à la Norvège via la 
Roumanie, l’Allemagne ou encore 

la Géorgie, les associations 
rennaises invitent au voyage 
à travers des projections de 
films jeune public, des goûters, 
des contes ou des conférences 
débats. D’autres rencontres 
s’organisent à l’occasion des 
élections au Parlement européen 
du 9 juin : des conférences sur 
les droits des femmes en Europe 
ou sur le budget européen 
à l’espace Ouest-France ou encore 
un événement festif proposé par 
les Jeunes Européens.

  �Toute la programmation :  
metropole.rennes.fr/ 
rennes-fete-leurope

ÉVÉNEMENT

LA FÊTE DE L’EUROPE

Éléments graphiques © Maïwenn Philouze

© Atelier 56S
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Chaque année à Rennes, le mois 
de mai est synonyme de 
mobilisation autour de l’Europe 
et de ses enjeux. À l’approche 
des élections européennes, 
cette nouvelle édition de 
la Fête de l’Europe revêt 
une symbolique particulière.

En 2024, alors que près 
de la moitié de l’humanité 
est appelée aux urnes, 
que les populismes gagnent 
du terrain et que le conflit armé 
mené par la Russie s’enlise 
en Ukraine, les prochaines 
élections européennes 
s’annoncent effectivement 
cruciales pour nos démocraties.

À Rennes, nous célébrons 
aussi cette année les 60 ans 
du jumelage avec la ville 
d’Erlangen, en Allemagne. 
Aujourd’hui, la citoyenneté 
que nous renforçons à travers 
ce partenariat repose sur 
une vision claire de l’Europe. 
Une Europe riche de sa 
diversité, unie non seulement 
par ses valeurs, mais surtout 
par sa volonté de partager, de 
grandir ensemble. Une Europe 
où nos jeunesses se côtoient et 
apprennent à comprendre, plus 
encore que la langue de l’autre, 
sa culture et sa pensée.

Échanges académiques, 
projets culturels, partenariats 
économiques… Ce jumelage, 
et l’ensemble des projets 
qui en découlent, illustrent 
combien l’Union européenne 
est une communauté unique, 
enrichissante et concrète. 
Cet esprit européen, Rennes 
le promeut depuis de longues 
années, en soutenant 
notamment les organisations, 
institutions et associations 
du territoire qui permettent 
de mieux connaître l’Europe 
et de faire se rencontrer 
ses citoyens.

D’expositions en ateliers, 
de projections en performances 
artistiques, durant plus 
d’un mois, venez découvrir 
les nombreuses animations, 
concoctées avec le soutien 
d’acteurs engagés, qui vous 
feront réfléchir, débattre 
et vibrer. Car à Rennes, plus que 
jamais, l’Europe est une fête !
﻿

QUESTION À LA MAIRE

Pourquoi, au mois 
de mai, Rennes  
fête-t-elle l’Europe ?

Nathalie Appéré, 
maire de Rennes, 
présidente de Rennes 
Métropole

Petra eo ar Redadeg ? Ur redadeg 
a-bep-eil eo, evit an holl hag evit ar 
blijadur. N’eus taol-kaer ebet d’ober, 
maout ebet da c’hounit. Dont a ra an 
tadoù ha mammoù gant o bugale, an 
dud-kozh gant o bugale-vihan, ar re 
yaouank gant o mignoned, da redek 
100 pe 1 000 m, an holl a-gevret.
An holl troet war-zu un dra hepken : 
ambroug dougerien ar vazh-test, hag 
ar c’hemenn e brezhoneg a zo enni, 
hep distag, hag an trec’h eo trec’h an 
holl, ar skoazell roet gant ar bobl d’ar 
brezhoneg.
Bodañ a ra miliadoù a dud e pevar 
c’horn ar vro ha spegus eo al laoue-
nidigezh ! Gwerzhet e vo ar c’hilome-
tradoù d’an dud, d’ar strollegezhioù, 
d’an embregerezhioù, d’ar c’hevredi-

gezhioù, da lâret eo d’an nep a fell 
dezhañ kemer perzh en darvoud 
a-benn skoazellañ ar brezhoneg. An 
hanter eus ar gounidoù az aio da 
arc’hantiñ rouedad ar skolioù Diwan. 
An hanter all a sikouro kevredi-
gezhioù da implij, diorren ha treuzkas 
ar brezhoneg er gevredigezh avremañ.
Berzh kentañ an darvoud, leun a 
levenez hag a startijenn, a chom a-hed 
ar bloavezhioù. Dibaoe an hini kentañ 
a ya an darvoud war-gresk.
Bez e vo kevredigezhioù pe tud eus 
Roazhon o tougen ar vazh-test. An 
holl a c’hell kemer perzh .
Un darvoud fromus, poblek, kengred 
ha plijus eo ar Redadeg, ur mare ne 
vez ket disoñjet !

BRETON

TREMEN A RAIO  
AR REDADEG  
DRE ROAZHON  
D’AR-MEURZH  
21A VIZ MAE 2024

E N  R É S U M É ,  E N  F R A N Ç A I S
La Redadeg est une course 
de relais pour soutenir la langue 
bretonne. Pendant une semaine, 
jour et nuit, les coureurs 
se relaient tout autour 
de la Bretagne. Cette année, 
il s’agira de la 9e édition. 
Les kilomètres sont vendus aux 

particuliers, aux collectivités, 
aux entreprises, aux 
associations. La Ville de Rennes 
et la Métropole y participent. 
Les bénéfices sont redistribués 
à des projets qui favorisent 
l’usage de la langue bretonne 
au quotidien. Passage prévu 
à Rennes : le 21 mai.

© Mai Huynh
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PLACE CLARA-ZETKIN

UN PETIT QUARTIER 
DANS LE QUARTIER
Entre la voie ferrée et les Ateliers du vent, le quartier 
Arsenal-Redon fait bloc sur le pavé de la place 
Clara-Zetkin. Un endroit discret mais très vivant  
où se retrouvent artistes, artisans et habitants.
Olivier Brovelli ℓ Photos : Christophe Le Dévéhat 

« Nous nous sommes 
beaucoup mobilisés 
pour faire de cet endroit 
un espace public vivant. »
Bouèb, ancien coordinateur 
des Ateliers

l’architecte Nicolas Lebunetel. Ce mur était une 
contrainte réglementaire. Nous avons transformé 
un ouvrage technique en lieu de vie, d’activités et de 
rencontres. Nous l’avons imaginé comme le fond de 
scène d’un théâtre à l’italienne du XVIIe siècle qui 
affirme l’identité culturelle du site. »
À défaut d’oreilles, le mur a des mains : celles 
d’Aurélie confectionnent des abat-jour ; celles de 
Nicolas et Mathias martèlent des bijoux. Sous la 
marque Bravo (créée en 2016), Sarah coud des sacs, 
des bananes et des pochettes. L’atelier est son lieu 
de production exclusif. « Je travaille au calme, loin 
des voitures. Quand il fait beau, je déjeune dehors 
au soleil. »
Les créateurs se sont organisés en association pour 
gérer le marché de Noël. « On se rend de petits ser-
vices. On est chacun chez soi mais pas isolé. Quand 
les Ateliers organisent un temps fort, on ouvre en grand 
pour vendre et animer la place. » Seul bémol ? Le vent. 
« On est dans un couloir. Ça souffle fort parfois. »

Un totem issu du budget participatif
Depuis quelques mois, la place Clara-Zetkin pos-
sède son totem. L’Arbre au rocher imaginé par l’ar-
tiste Sophie Cardin est une « œuvre à jouer ». Autour 
des containers, une structure couverte en bois et 
en polycarbonate protège une scène ouverte. Un 
barbecue en terre crue et une bibliothèque de rue 
sont prévus. La végétalisation se poursuit afin de 
limiter les îlots de chaleur. Ces aménagements ont 
été financés dans le cadre du budget participatif 
de la Ville de Rennes, à l’initiative de À l’asso des 
containers. « Les choses ont un peu traîné. Les plans 
ont été corrigés plusieurs fois, note Erwan. Mais 
ce projet nous a rapprochés. Le coin est devenu un 
petit quartier dans le quartier. » Qui joue à la pé-
tanque tous les dimanches à 17 heures. Où ça ? Sur 
la place Clara-Zetkin.�  

UNE FÊTE
Le 24 mai, en fin d’après-midi,  
la place Clara-Zetkin fait la fête 
pour son inauguration officielle.

R
embobinons pour mesurer le chemin 
parcouru. Il y a dix ans, la place n’avait 
rien de très classe. Arrière-cour des Ate-
liers du vent, parking sauvage aux allures 

de dépotoir sur les bords, le spot n’était guère en-
gageant. À l’opposé, il y a maintenant cette placette 
étagée, bordée d’une jungle de lianes, éclairée aux 
lampions où, à la belle saison, les voisins verre à la 
main refont le monde les jours de spectacle.

Spot agriculturel
Il faut passer une tête le jeudi soir quand l’Associa-
tion pour le maintien d’une agriculture paysanne, 
l’Amap des Saveurs du pont 9, transforme les lieux 
en fermette urbaine. C’est le grand jour de la Bu-
vette. Soixante adhérents sont des clients fidèles 
aux producteurs locaux. Les légumes bio sont culti-
vés à Bovel. Le pain est pétri à Baulon. Les œufs 
sont pondus à Laillé. La bière ? C’est la brasserie du 
Vieux Singe qui régale. La distribution de l’Amap 
est le rituel hebdomadaire joyeux d’une vie de quar-
tier sage. « C’est notre soupape, sourit Aurélie. Les 
enfants retrouvent leurs copains. Vient qui veut. On 
sait qu’il y aura toujours un voisin pour discuter. Ça 
renforce les liens. »
Le midi, c’est l’heure de Passages. Le nouveau res-
taurant des Ateliers du vent se partage entre un 
coin pour manger à table et un espace snack. La 
carte tendance végétarienne séduit le milieu cultu-
rel mais aussi la clientèle de bureau.
En journée, la place Clara-Zetkin sommeille. Soir 
et week-end, les Ateliers du vent prennent le relais. 
Le collectif artistique assure 120 ouvertures pu-
bliques par an. La programmation déborde volon-
tiers sur la place. « Nous nous sommes beaucoup 
mobilisés pour faire de cet endroit un espace public 
et bien plus. L’idée était d’en faire un lieu vivant, 
appropriable pour expérimenter tous les possibles », 
résume Bouèb, l’ancien coordinateur des Ateliers.

Cœur de Zac
La place a pris son temps pour paraître. En 2006, 
la Ville de Rennes et Territoires décident de trans-
former « une friche de faubourg en quartier mixte ». 
La zone d’aménagement concerté (Zac) Bernard - 
Duval est créée. L’opération de renouvellement 
urbain prévoit des logements, des bureaux et des 
locaux d’activités.

En 2015, les travaux démarrent dans l’usine Amo-
ra désaffectée. Pour ne pas déserter totalement le 
quartier, les Ateliers du vent migrent sur le chantier 
dans trois containers. Mieux : le grand chambar-
dement fait naître un projet culturel original, cen-
tré sur l’accueil des nouveaux habitants. On collecte 
la parole. On bricole du mobilier éphémère. On 
végétalise les interstices. On fait du lien entre les 
modernes et les anciens. On travaille l’imaginaire 
d’un bout de ville qui revit.

Sortie d’ateliers
Puis le mur habité s’est déployé. L’ouvrage protège 
le quartier des nuisances sonores du trafic ferro-
viaire. Long de 112 m, coiffé d’une coursive piétonne, 
l’écran acoustique incorpore huit alvéoles de 20 m² 
dans son ossature bois, cédées à des artisans-créa-
teurs à l’issue du premier confinement. « Un mur 
ferme, voire enferme. Ici, il ouvre, expliquait alors 
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LE SAVIEZ-VOUS ?
Clara Zetkin (1857-1933)  
est une militante féministe 
socialiste allemande 
qui est à l’origine de 
la Journée internationale 
des femmes en 1910.

 �Les animations du collectif artistique Les Ateliers du vent 
débordent volontiers sur la place.

 �Jeudi soir, c’est le grand jour de la Buvette : on vient 
y chercher son panier de légumes et causer entre voisins.

 ZAC BERNARD - DUVAL EN CHIFFRES 

CHANTIER

Barbecue 
à construire
À l’asso des containers, 
Les Animé·e·s et Emmaüs Terre 
organisent un chantier participatif, 
du 2 au 4 mai, pour construire 
un barbecue sur la place.

  �Renseignements et inscriptions : 
alassodescontainers@gmail.com

À VENIR

Le mur habité 
prolongé
Sous l’égide de Territoires Publics, 
les travaux de la Zac 
Bernard - Duval se poursuivent. 
Un immeuble de dix étages 
aux lignes arrondies est annoncé 
sur le boulevard Voltaire. 
Faisant la part belle aux matériaux 
biosourcés, notamment le bois 
et la terre crue, le programme 
de 47 logements marquera 
l’entrée du quartier. Les études 
sont en cours.
Toujours le long de la voie ferrée, 
un second mur habité sortira 
de terre après les Magasins 
généraux. L’ouvrage devrait 
accueillir huit nouveaux ateliers 
d’artisans-créateurs ainsi 
qu’une galerie d’art et un espace 
de coworking.

3,7  
hectares

520  
logements

12 000 m²  
de bureaux, d’activités artisanales 
et de services

PLACE CLARA-ZETKIN

 �Depuis quelques mois, L’Arbre au rocher est devenu le totem de la place.
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Maryvonne et Robert Meunier

MÉMOIRES VIVES 
DE VILLEJEAN
À plus de 80 ans chacun, Maryvonne et Robert Meunier ont traversé 
« au moins quatre vies ! » Avec engagement et enthousiasme. 
Avec entrain et panache. À leurs côtés, on ne s’ennuie jamais !
Marine Combe ℓ Photo : Julien Mignot

L’
instant est doux dans le Jardin des noi-
settes, ce petit bout de nature confectionné 
par Maryvonne et Robert Meunier, près 
du square Docteur-Zamenhof, à l’arrière 

de la maison de quartier de Villejean, entre l’uni-
versité Rennes 2 et la dalle Kennedy. Ici, poussent 
aromates, légumes et fleurs. Et surtout, on cultive 
le bien-être, le partage et les échanges. Les premiers 
rayons de soleil printanier s’annoncent propices à 
une rencontre avec ce couple mythique de Villejean, 
installé là dès son arrivée à Rennes à la fin des 
années 1960. Pas le temps d’évoquer leurs origines 
dans le 44, Maryvonne rétorque à vive allure : « Ça, 
c’est pour la naissance ! Très vite, on est devenus ren-
nais ! » Et Robert de préciser : « On a vu le quartier 
se construire. » Et leurs deux enfants grandir.

 « On est un peu  
 écolos sur les bords.  
 On a eu envie de  
 mettre de la nature  
 dans cette friche. » 

Ça a été beaucoup d’actions, de satisfactions et d’ami-
tiés, mais je ne peux pas être triomphaliste, c’est 
encore très très pauvre… »

Susciter la rencontre
À l’instar de sa capacité à rebondir, le sourire de 
Maryvonne jamais ne s’estompe. En témoigne leur 
retour à Villejean, cher à leurs cœurs, où ils vivent 
désormais depuis huit ans. Illico, ils s’investissent 
dans la création du Jardin des noisettes : « On est 
un peu écolos sur les bords, on a eu envie de mettre 
de la nature et de la couleur dans cet espace en friche. » 
Ainsi, à quelques pas de la maison de retraite, du 
pôle enfance et de la maison de quartier, ils créent 
un potager dans lequel les gens se rencontrent, des 
enfants viennent jardiner et décorer, et des habi-
tantes récoltent des plantes aromatiques. « Au 
budget participatif, on a demandé des bancs, une 
armoire à livres, un arbre à palabres, où le collectif 
de femmes Kune a tenu une conférence… » précise 
Robert. Lieu de passage, de brassage des cultures 
et de festivités, il est à l’image du couple Meunier 
qui ne manque jamais de souvenirs et d’anecdotes 
partagées avec générosité. « Je suis une oreille dans 
le quartier. On vient souvent me parler », s’amuse 
Maryvonne, enchaînant les récits. D’humains, d’in-
sectes, d’animaux ou de plantes.
Impossible de tout restituer. On retient la joie de 
raconter et de créer du vivant, le plaisir de trans-
mettre leurs engagements humanistes et écolo-
gistes… Maryvonne et Robert Meunier sont des 
passeurs de mémoire du quartier, bien décidés à 
œuvrer encore pour la communauté.�  

Des vies bien remplies
Difficile de les résumer. Elle, technicienne son et 
vidéo à l’université Rennes 2, prend rapidement 
des responsabilités au conseil d’administration, 
s’investit dans l’action syndicale et le féminisme, 
qu’elle pratique depuis sa jeunesse : « J’ai 7  frères ! » 
Lui, longtemps commercial, est devenu technicien 
à l’IUT de Rennes 1, attentif à toujours prêter main-
forte aux autres : « Les étudiants, les profs, les collè-
gues avaient besoin de mon aide. Je me suis forcé à 
partir en retraite… » Une page se tourne, une nou-
velle s’écrit. À Corps-Nuds, cette fois, où ils vivent 
près de vingt ans : « J’ai vite été recrutée pour être 
conseillère municipale, indique Maryvonne. On a 
créé l’association Solidarité Malagasy 35, à la suite 
d’un voyage à Madagascar, on a eu le coup de foudre ! 

 Humaniste, engagé, ce couple « mythique » de Villejean croit encore et toujours à la place du collectif.



Une cascade, un bassin avec 
carpes et lotus, une pagode 
et même des théiers… 
Nous sommes bien à Rennes, 
dans le jardin chinois du parc 
de Maurepas. Après plusieurs 
années d’aménagement, 
cet endroit étonnant va être 
inauguré en mai.
Isabelle Audigé | photos : Arnaud Loubry

kiosque du parc du Thabor pour en proposer une 
réplique aux partenaires chinois. « En échange, notre 
idée était de faire créer par les Chinois un jardin pour 
Rennes, raconte Philippe Échard, président du co-
mité. Mais à l’époque, nous n’étions pas prêts. Le fi-
nancement était un grand point d’interrogation. »
Il faudra attendre presque dix ans pour que le pro-
jet se concrétise. Présenté au budget participatif en 
2017, en partenariat avec l’association Les Agi’thés, 
il reçoit 483 votes et est retenu. Au tour des services 
de la Ville d’entrer en piste, pour la réalisation. Pre-
mière question : où s’installer ? Le parc de Maurepas 
a un circuit d’eau vieillissant qui nécessite d’être 
renouvelé. C’est donc ici que l’on pourra construire 
la toute nouvelle cascade, essentielle à l’équilibre 
d’un jardin chinois. On la visualise déjà : un doux 
bruit d’eau qui s’écoule le long des rochers jusqu’au 
petit bassin où batifolent quelques carpes koï, des 
canaux qui serpentent au pied de saules pleureurs, 
des pivoines, des bambous, des lotus, un pavillon 
ornementé pour profiter du calme. En fermant les 
yeux, nous y sommes presque. Ne reste plus qu’à 
bâtir cela de toutes pièces !

« O n peut dire que cela n’a pas été 
un long fleuve Jaune tran-
quille. » En ce jour de mars plu-
vieux, nous avons rendez-vous 

au parc de Maurepas avec Bertrand Martin, direc-
teur du service Jardins et biodiversité de Rennes 
Métropole, qui a suivi l’aventure du jardin chinois 

depuis le début, en 2017. Autour de nous, tous s’ac-
tivent. Des dizaines d’arbustes alignés attendent 
d’être mis en terre. Ce sont des théiers et un des 
jardiniers confirme ce dont on se doutait : ce n’est 
pas banal d’en planter à Rennes. « C’est une première 
pour nous ! Mais vous savez, le théier est de la même 
famille que le camélia qui pousse très bien en Bre-
tagne (voir encadré). »
Sous la pagode, c’est encore le chantier. Devant des 
plans, les échanges vont bon train – un peu en an-
glais, un peu traduits - dessins et gestes venant ac-
compagner les explications. Pendant vingt jours, 
une délégation composée d’un architecte et de trois 
couvreurs est venue spécialement de Jinan, en 
Chine, pour aider le charpentier breton, François 
Beau, à poser les tuiles sur le toit du pavillon. Une 
étape particulièrement complexe, aboutissement 
d’une histoire pleine de péripéties.

Une aventure en plusieurs épisodes
Revenons un peu en arrière et tentons un rapide 
résumé. Saison 1, épisode 1 : nous sommes en 2009. 
Le comité de jumelage Rennes-Jinan s’inspire du 

DÉCOUVRIR

LE JARDIN CHINOIS
DU PARC DE MAUREPAS
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 �Une pagode, une cascade, des lotus : 
une invitation au voyage et à la zénitude.



Quelques mois plus tard, c’est lors de la venue à 
Rennes d’une délégation chinoise du Bureau des 
jardins de Jinan que tout démarre : à l’issue d’une 
visite approfondie du parc de Maurepas, les spécia-
listes élaborent un magnifique dessin. « Il était très 
détaillé, se souvient Bertrand Martin. Mais ce n’était 
malgré tout qu’une esquisse qu’il nous a fallu traduire 
pour la transformer en réalisations concrètes. Avec 
des contraintes techniques, des exigences de solidité, 
des respects de normes pour l’accueil du public… Cela 
n’a pas été une mince affaire. Nous n’avons pas l’ha-
bitude de construire des pagodes ! »

Des matériaux locaux
Pour mener ce chantier, une équipe est choisie, 
composée d’un charpentier de l’association rennaise 
Des hommes et des arbres, d’un architecte et d’un 
bureau d’études. Les défis sont multiples : respecter 
le mode de construction chinois, son architecture, 
sa symbolique et bâtir avec des bois locaux. 
Challenge relevé : à 90 %, l’impressionnante char-
pente du pavillon et ses colonnes massives sont 
réalisées avec « des coupes d’éclaircie de Douglas », 
les conifères du parc des Gayeulles. Le reste pro-
vient de chênes de la forêt de Gosné. À noter éga-

lement que le mur d’enceinte a été construit en 
bauge, avec de la terre d’un chantier voisin. Et les 
ornements colorés, réalisés 100 % naturel, avec des 
pigments à base de farine de blé, d’huile de lin et 
d’oxyde de fer.
Seules les tuiles arrivent de Chine. « Cela a été un 
vrai casse-tête, sourit Bertrand Martin. Il n’existe 
pas de vendeurs français de tuiles chinoises. On a dû 
se démener pour trouver un importateur. » Passons 
le Covid qui s’est rajouté à cela, une crise énergé-
tique et des transports maritimes… « Il nous a fallu 
trois ans pour récupérer ces fameuses tuiles. Il y a 
seize modèles différents. Leur pose nécessite un sa-
voir-faire spécifique. C’est pour cela que nos collègues 
chinois sont là actuellement. »
Une conclusion à la presque fin de l’histoire ? « La 
réalisation de ce jardin a été complexe, mais humai-
nement très riche. Aujourd’hui, notre souhait est que 
cela vive. » À l’image des jardins en Chine qui sont 
des lieux de sociabilité très affirmés. On y fait de la 
gym, on y mange et chante lors de bruyants karao-
kés géants. « Sous la cascade, il y a un local technique 
qui pourra servir à des associations, pas forcément 
liées à la culture chinoise. » Vivement que l’on danse 
une gavotte sous la pagode !�

  �Le jardin chinois sera inauguré lundi 20 mai, 
en même temps que la troisième édition  
de la Fête du thé. De 14h à 18h.  
Parc de Maurepas, 16, bd Raymond-Poincaré. 
Entrée libre. Tout le programme :  
confucius-bretagne.org/project/ 
fete-du-the-2024/
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À SAVOIR

Rennes-Jinan
Baignée par le fleuve Jaune,  
la ville chinoise de Jinan est 
située à 400 km au sud de 
Pékin. Les relations avec Rennes 
ont débuté en 1985. Le comité 
de jumelage a été créé en 2005. 

LOCAL

Un jardin en régie
Pour accompagner les ouvrages 
(pavillon, portes, murs, ponts), 
la conception du jardin a été 
réalisée en régie par Bruno 
Laperche, du service des Jardins 
et de la biodiversité de Rennes 
Métropole. Il s’agissait de créer 
une unité globale, en reprenant 
le vocabulaire des jardins chinois : 
choix des végétaux, conception 
des clôtures, création 
de la cascade, mobilier…

ÉTONNANT

La Bretagne,  
terre de thé ?
« Contrairement à ce que l’on peut 
penser, la Bretagne est un terrain 
favorable, explique Blaise Thierrée, 
directeur de l’Institut Confucius. 
Si en Inde ou en Chine, le thé 
pousse dans les montagnes, 
c’est pour échapper aux grosses 
chaleurs. » Le théier, de son nom 
scientifique camellia sinensis, 
est de la même espèce que la fleur 
que l’on connaît. Il se plaît dans 
un climat tempéré, une terre acide 
et apprécie « une humidité 
nébuleuse ». Autant dire qu’avec 
notre bruine…
La filière thé en Bretagne 
commence à se développer 
depuis une dizaine d’années 
et compte une vingtaine 
d’exploitations. À Rennes, 
600 pieds vont être plantés. 
Après transformation, on peut 
espérer obtenir 6 kilos de thé. 
Mais il va falloir patienter un peu : 
un arbuste arrive à maturité 
entre cinq et sept ans.

 �Des couvreurs sont venus de Jinan  
pour poser les tuiles sur la pagode.

 �Savez-vous planter du thé ?  
Ce n’est pas banal par chez nous, mais ça pousse bien.

« Mais une fois 
qu’on a trouvé le lieu, 
comment on fait ? » 
Bertrand Martin
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BEAUREGARD

Lumière sur le parc
Cet été, un jalonnement lumineux 
de 500 mètres va voir le jour 
dans le parc Beauregard. Il longera 
la haie bocagère du parc 
jusqu’à la ferme de Quincé. 
Le tout en adéquation avec 
l’environnement, car l’installation 
ne doit perturber ni la faune 
ni la flore. Ce travail de plus 
de quatre mois est conçu 

de A à Z par quatorze jeunes, 
encadrés par l’association 
Tout Atout, qui favorise l’insertion 
par des actions culturelles et 
artistiques. Ils sont accompagnés 
dans cette mission par 
un designer, Sylvain Descazot 
et Adélaïde Fouquet, maître 
d’œuvre en éclairage public 
à Rennes Métropole.

VIE DE 
QUARTIER

 On plante des arbres dans la cour pour se protéger de la chaleur. � © Elizabeth Lein

 Des jeunes ont conçu le jalonnement lumineux, de A à Z.

« On va faire une petite forêt ! » 
explique fièrement Rayane, 9 ans, 
élève en classe de CM1 à l’école 
Saint-Armel, dans le quartier du 
Blosne. Ce vendredi 15 mars, les 
200 élèves du primaire participent 
à la plantation d’arbres, d’arbustes 
et de buissons sur un terrain de 
200 m² dans leur école. « La cour 
est bitumée et, à partir de mai, 
il peut faire très chaud. Ça nous 
est arrivé de faire la récréation 
à l’intérieur », explique Nathalie 
Jacquet, la directrice. Pour 
y remédier, Xavier Dommange, 
fondateur de l'entreprise Cœur 
et Canopée, a proposé de planter 
une micro-forêt.
Le coût de ce projet est 
de 32 000 euros. Pourtant, 
l’école n’a pas eu à débourser 
un seul centime. « Le chantier 
est autofinancé », résume 

la directrice. Pour cela, Xavier 
Dommange a échangé avec 
plusieurs entreprises qui ont 
accepté de participer soit 
financièrement, soit 
bénévolement avec de la main-
d’œuvre. Coppa, 2ETP, STI et Yves 
Rocher ont répondu présent, ainsi 
que la Ville de Rennes. « La Ville 
nous a apporté 3,5 tonnes 
de copeaux et nous a prêté 
des outils pour cette journée 
de végétalisation. »
D’ici à trois ans, la forêt aura déjà 
bien poussé et ne nécessitera plus 
d’intervention humaine. 
« C’est pensé selon la méthode 
Miyawaki », précise Luc Laurent, 
fondateur de Coppa, qui réfléchit 
à une suite : créer un jardin 
pédagogique ou planter des haies. 
Les idées continuent de germer.

Charles Menguy

2

LE BLOSNE

UNE « MICRO-FORÊT » 
À L’ÉCOLE SAINT-ARMEL

1

MAUREPAS

Forum urbain
Faites le tour des projets de 
construction et de rénovation dans 
votre quartier, secteur par secteur, 
mercredi 22 mai, de 16h à 19h, 
au Pôle associatif Marbaudais 
(Pam). Cette nouvelle édition 

du forum urbain est l’occasion 
de s’informer sur les différents 
aménagements en cours ou 
à venir, en présence de l’élu 
à l’Urbanisme, Marc Hervé, et de 
l’élue de quartier, Marion Deniaud.

Bréquigny

Cleunay
Arsenal-
Redon
La Courrouze 

Bourg-l’Évêque
La Touche
Moulin du 
Comte

Villejean
Beauregard

Maurepas
Bellangerais

Jeanne-d’Arc
Longs-Champs
Beaulieu

Thabor
St-Hélier
Alphonse-Guérin
Baud-Chardonnet 

La Pommeraie

Le Blosne

Sud-Gare

St-Martin

Centre

5

2

1

4

3

© Franck Hamon
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PERMANENCES DES ÉLUS DE QUARTIER 

N O R D - E S T
Jeanne d’Arc/
Longs-Champs/Beaulieu
Cécile PAPILLION
c.papillion@ville-rennes.fr
Sur rendez-vous 
Association Jeanne d’Arc,  
5 bis, boulevard Alexis Carrel
vendredi 31 mai, 13h-14h

Bellangerais/Saint-Martin
Ludovic BROSSARD
l.brossard@ville-rennes.fr
Sur rendez-vous  
Maison de Quartier la Bellangerais, 
5, rue du Morbihan
jeudi 16 mai 17h-18h
jeudi 6 juin 17h-18h

Maurepas/Les Gayeulles/
Saint Laurent
Marion DENIAUD
m.deniaud@ville-rennes.fr
Sur rendez-vous  
Direction de Quartier Nord-Est,  
32, rue de Trégain
lundi 13 mai, 16h-17h30

S U D - E S T
Francisco Ferrer/Landry/
Poterie
Frédéric BOURCIER 
f.bourcier@ville-rennes.fr
Uniquement sur rendez-vous  
Hôtel de Ville :  
du lundi au vendredi  
02 23 62 14 77

Le Blosne
Béatrice HAKNI-ROBIN
b.hakni-robin@ville-rennes.fr
Sur rendez-vous  
Espace social commun du Blosne, 
7, boulevard de Yougoslavie 
mercredi 15 mai, 17h15-18h45
mercredi 29 mai, 17h15-18h45

O U E S T
Cleunay/Arsenal-Redon/
La Courrouze
Cégolène FRISQUE
c.frisque@ville-rennes.fr
Sans rendez-vous  
Bâtiment à Modeler (BAM),  
2, rue André-Trasbot
mardi 14 mai, 17h30 à 18h30
Espace social commun de Cleunay,  
25, rue Noël-Blayau  
(bureau au rez-de-chaussée)
lundi 3 juin, 16h-17h

Bourg-l’Évêque/La Touche/
Moulin du Comte
Valérie BINARD
v.binard@ville-rennes.fr
Sur rendez-vous 
Maison de Quartier La Touche,  
6, avenue du Cardinal Paul Gouyon
mercredi 15 mai, 16h-17h30
MJC La Paillette, 2, rue de Bris
mercredi 29 mai, 16h-17h30

C E N T R E
Centre
Didier LE BOUGEANT 
d.lebougeant@ville-rennes.fr
Permanences à l’Hôtel de Ville 
(y compris le samedi matin)
Uniquement sur rendez-vous 
au 02 23 62 13 90.

Thabor/Saint-Hélier/ 
Alphonse-Guérin/
Baud-Chardonnet
Daniel GUILLOTIN
d.guillotin@ville-rennes.fr
Sur rendez-vous  
Direction de Quartier Centre,  
7, rue de Viarmes, (salle Thalwind)
mardi 21 mai, 18h-19h

S U D - O U E S T
Sud-Gare
Olivier ROULLIER
o.roullier@ville-rennes.fr
Sur rendez-vous  
Cercle Paul-Bert Ginguené,  
15, rue Ginguené 
lundi 6 mai, 16h45-17h45
Maison de Quartier Sainte-Thérèse,  
14, rue Jean-Boucher
lundi 13 mai, 16h45-17h45
Maison de Quartier La Binquenais, 
place de Bir Hakeim
lundi 3 juin, 16h45-17h45

Bréquigny
Xavier DESMOTS
x.desmots@ville-rennes.fr
Sans rendez-vous  
ESC Aimé-Césaire, Centre social 
Les Champs-Manceaux,  
15, rue Louis-et-René-Moine, 
(bureau des permanences 
au 1er étage)
mercredi 22 mai, 10h30-12h
MJC Bréquigny,  
15, avenue Georges-Graff,  
(salle Europe)
mercredi 5 juin, 17h30-19h

N O R D - O U E S T
Villejean/Beauregard
Christophe FOUILLÈRE 
c.fouillere@ville-rennes.fr 
Sans rendez-vous
Maison de Quartier Beauregard,  
11, avenue André-Mussat
mercredi 22 mai, 18h-19h

AGENDA DES CONSEILS 
DE QUARTIERS

• �Saint-Martin 
Jeudi 23 mai, 18h30,  
auberge de jeunesse

• �Thabor/Saint-Hélier/ 
Alphonse-Guérin/ 
Baud-Chardonnet 
Jeudi 23 mai

• �Cleunay/Arsenal-Redon/ 
La Courrouze 
Lundi 27 mai, 18h15,  
Les Cartoucheries

• �Centre 
Mardi 28 mai.

• �Bourg l’Évêque/La Touche/ 
Moulin du Comte 
Mercredi 29 mai, 18h,  
Agrocampus

• �Le Blosne 
Jeudi 13 juin, 18h

• �La Pommeraie 
Jeudi 27 juin, 18h30
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BAUD-CHARDONNET

Restitution de la concertation
Avec le déplacement du dépôt 
de bus, Baud-Chardonnet 
va faire l’objet de nouveaux 
aménagements. Certains 
sont déjà connus et d’autres 
restent à discuter : les espaces 
publics, la définition précise 
des équipements, la place 
du végétal, les manières d’habiter 
le quartier, le stationnement… 

Depuis janvier, quatre ateliers 
ont été organisés avec un panel 
de trente personnes volontaires. 
Leurs productions seront 
retranscrites sous forme d’un avis 
citoyen, restitué publiquement 
lors d’un temps festif 
samedi 25 mai, de 10h à 12h30, 
plages de Baud.

  Au centre social 
de Cleunay, 
une quinzaine 
de portraits seront 
exposés. 
Lors du vernissage 
jeudi 16 mai à 17h, 
vous pourrez 
entendre les histoires 
de vie racontées 
par les participants 
eux-mêmes.
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CLEUNAY

Des athlètes du quotidien
En mai, vous allez certainement 
les voir dans le quartier : 
des affiches qui mettent en scène 
des hommes et des femmes 
en mode « sportif ». Ce projet 
artistique intitulé « Respire » 
est mené depuis février par 
l’association l’Agence sensible 
avec les habitantes et 
les habitants de Cleunay- 
La Courrouze.  

Ensemble, ils ont réfléchi autour 
des notions d’accomplissement, 
de résilience et de dépassement 
de soi. Le message : à l’image 
des athlètes de haut niveau, 
nous sommes nombreux à avoir 
dû surmonter des épreuves dans 
nos vies, selon nos capacités 
physiques, notre état de santé, 
notre position sociale, 
notre situation économique…
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